
        
            
                
            
        

    

			
				Portrait

			

			
				L’explosion démographique et l’essor économique spectaculaire qu’a connus la Floride à partir de la fin de la Seconde Guerre mondiale font en sorte que les projecteurs demeurent braqués plus souvent qu’autrement sur ce vaste État du sud-est des États-Unis. Mais comme tout n’est jamais parfait, même en Floride, il arrive que le mécanisme d’un État s’enraye. Ainsi, depuis le milieu des années 2000, la Floride peine à se remettre de la grave crise immobilière qui la frappa alors. Cette crise a bien sûr affecté l’ensemble des États-Unis, mais c’est peut-être en Floride qu’elle a sévi le plus durement. 

				Pour le simple visiteur toutefois, la Floride demeure une contrée baignée de soleil en toute saison que l’on fréquente pour ses plages magnifiques et ses parcs d’attractions dernier cri, mais aussi de plus en plus pour ses lieux naturels protégés, son patrimoine architectural relativement récent mais bien mis en valeur, ses riches musées d’art, son intense activité culturelle, la vie nocturne et les chics boutiques de ses trépidantes métropoles, et pour bien d’autres raisons encore.

				Géographie

				La Floride forme une vaste péninsule de 152 000 km2 qui pointe vers le sud-est des États-Unis continentaux, baignée à l’est par les eaux de l’océan Atlantique et à l’ouest par celles du golfe du Mexique. Au nord, les États de l’Alabama et de la Géorgie bordent la Floride. Au sud, elle est séparée de Cuba par le détroit de Floride, qui joue aussi le rôle de trait d’union entre l’Atlantique et le golfe du Mexique. Les Bahamas, pour leur part, s’étendent tout juste au sud-est de la Floride.

				Ce territoire au plat relief (le point le plus élevé ne se trouve qu’à 105 m) se subdivise en quatre régions naturelles. D’abord, les plaines côtières de l’Atlantique et du golfe du Mexique, qui constituent le pourtour de la Floride sur une largeur atteignant jusqu’à 100 km par endroits, sont boisées (mangrove, forêt maritime), planes et de basse altitude. Le long du littoral, on y remarque des bancs de sable et de nombreuses îles-barrières. Ces dernières, où l’on trouve les fameuses plages floridiennes, s’étirent tout le long des côtes et sont séparées du continent par un étroit canal naturel, de nos jours utilisé pour la navigation nord-sud et dénommé l’Intracoastal Waterway. Enfin, la présence de récifs coralliens, surtout au large de l’archipel des Keys tout au sud, vient s’ajouter aux particularités de cette région naturelle.

				L’intérieur méridional renferme une immense étendue marécageuse dominée par les Everglades, ce gigantesque « fleuve d’herbes » qui coule lentement vers le sud, alimenté par le lac Okeechobee, le plus grand du pays après le lac Michigan, l’un des Grands Lacs.

				La présence de quelque 30 000 lacs caractérise la région centrale (Central Highlands), légèrement ondulante et parsemée de sources d’eau fraîche.

				Le nord de l’État (Northern Highlands) est formé de petites collines à travers lesquelles serpentent rivières et ruisseaux. C’est là que se trouvent les points les plus élevés de la Floride.

				Les principales zones urbaines de la Floride sont celles de Miami, métropole de l’État à laquelle on peut rattacher Fort Lauderdale et Palm Beach, plus au nord; la baie de Tampa, où l’on trouve les villes de Tampa, St. Petersburg et Sarasota; la région d’Orlando, au centre de la Floride; celle de Daytona Beach et de Jacksonville, au nord-est; Tallahassee, la capitale située dans le Panhandle, au nord-ouest de l’État; et celle de Fort Myers, au sud-ouest.

				Faune et flore

				La croissance démographique effrénée de la Floride et son spectaculaire développement urbain au cours du dernier siècle ont vite fait de menacer la survie de nombreuses espèces animales. Heureusement, la Floride compte aujourd’hui de multiples zones protégées (parcs nationaux, parcs d’États, réserves naturelles) où la vie sauvage se porte bien.

				Parmi les principaux mammifères terrestres du territoire, mentionnons la panthère de la Floride, espèce devenue rare que l’on cherche à protéger, et les plus fréquents ours noirs, renards argentés et cerfs, dont les fameux Key deers, ces cerfs de petite taille qui vivent dans les Keys et que l’on considère menacés d’extinction.

				Du côté des mammifères marins, l’emblématique dauphin demeure très présent. On ne peut en dire autant du lamantin, cet animal massif et sympathique dont la population ne cesse de décroître malgré tous les efforts déployés pour la protéger.

				Les grandes étendues marécageuses de la Floride abritent une importante population d’alligators. Dans les Everglades, on note aussi la présence de crocodiles, ce qui en fait le seul endroit au monde où alligators et crocodiles cohabitent. Parmi les autres reptiles présents, mentionnons plusieurs espèces de serpents (crotales, trigonocéphales) dont il faut toujours se méfier, ainsi que de lézards et de tortues marines.

				La faune ailée est pour sa part constituée de quelque 400 espèces différentes : grands hérons bleus, diverses aigrettes, ibis, frégates, cigognes d’Amérique, aigles à tête blanche (bald eagles), spatules rosées, pélicans bruns, sternes, auxquelles s’ajoutent canards, oies et autres migrateurs qui viennent passer l’hiver au chaud en Floride.

				Le territoire de la Floride est couvert de pas moins de 344 espèces d’arbres. Bien sûr, ce sont les palmiers que l’on identifie le plus volontiers à la Floride. D’ailleurs, l’arbre-symbole de l’État est le sabal, un grand palmier que l’on retrouve dans toutes les régions. Cependant, ce sont les diverses variétés de pins qui sont les plus nombreuses, surtout dans le nord de l’État.

				Le magnolia, le cyprès et divers types de chênes font aussi partie des essences dominantes. Le sud de la Floride, grâce à son climat subtropical, voit quant à lui pousser des arbres que l’on associe habituellement aux Caraïbes, comme l’acajou, le gommier rouge (gumbo-limbo), le cocotier et le majestueux palmier royal.

				La mangrove, forêt de palétuviers dont les longues racines s’enfoncent dans la vase, protège pour sa part le littoral contre l’érosion.

				À ses arbres s’ajoutent d’innombrables plantes et fleurs colorées, dont plusieurs variétés d’orchidées.

				Histoire

				Les premiers explorateurs

				Lorsque Juan Ponce de León réclame le territoire de l’actuelle Floride au nom de l’Espagne en 1513, c’est dans le nord-est qu’il pose le pied, probablement aux environs du site qui deviendra plus tard St. Augustine. On raconte qu’il est alors à la recherche d’or et… de la fontaine de Jouvence. Quoi qu’il en soit, c’est à lui que l’on doit le nom actuel de la Floride, ainsi baptisée parce que découverte le jour des Rameaux, la Pascua Florida en espagnol.
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